
 

 

 

Des bombes explosent dans le ciel en crépitements de lumière, comme si des lutins en 

goguette, dans un carrousel de gerbes d’étincelles, illuminaient d’étoiles scintillantes 

le clocher majestueux. Dans un concert de pétarades infernales,  des zébrures furtives 

envahissent le ciel à la suite desquelles  des farandoles de fumées multicolores se di-

luent en nuées de cheveux d’anges qui participent ainsi à la fantasmagorie de cette 

nuit en délire. 

 

Les toits ainsi enrubannés sont Chatouillés par les poils en boucles cendrées de la 

barbe hirsute de Douda, le géant du carnaval de Barvaux. C’est le maître de cérémo-

nie, celui qui, du haut de sa taille de géant, appelle tous les festivaliers en quête d’al-

légresse à se rassembler pour former un cortège de joyeux drilles qui serpenteront les 

rues du village en guindaille. Les plus attendus sont les musiciens qui, dans leur uni-

forme pimpant et portant fièrement leurs instruments étincelants vont entraîner dans 

leur sillage, au pas cadencé, la foule en liesse. 

 

Douda est le surnom du dernier batelier de Barvaux qui naviguait naguère sur l’Ourthe jusqu’à Liège. Les bateaux 

à fond plat qui étaient utilisés étaient appelés « Béchette » et étaient halés par des chevaux. En revenant de la « Cité Ardente », 

Le marin d’eau douce rapportait, dans sa précieuse cargaison, du fromage de Hollande, le « Gouda ». Comme il écorchait quel-

que peu ce mot en le prononçant « Douda », le surnom de ce grand monsieur, tant par la taille que par la prestance, fut d’emblée 

décrété. 

 

En mémoire de ce personnage illustre et sympathique, la Ville de Durbuy décerne chaque année les prix 

du « Mérite Culturel » sous l’emblème d’un « Douda d’or ». RONI, a reçu cette récompense en 2008. 


